
Tous droits réservés © Études internationales, 2013 This document is protected by copyright law. Use of the services of Érudit
(including reproduction) is subject to its terms and conditions, which can be
viewed online.
https://apropos.erudit.org/en/users/policy-on-use/

This article is disseminated and preserved by Érudit.
Érudit is a non-profit inter-university consortium of the Université de Montréal,
Université Laval, and the Université du Québec à Montréal. Its mission is to
promote and disseminate research.
https://www.erudit.org/en/

Document generated on 05/31/2025 11:25 p.m.

Études internationales

Conflict Assessment and Peacebuilding Planning. Toward a
Participatory Approach to Human Security, Lisa Schirch,
2013, Boulder (co), Kumarian Press, 229 p.
Damien Larramendy

Volume 44, Number 3, September 2013

URI: https://id.erudit.org/iderudit/1021134ar
DOI: https://doi.org/10.7202/1021134ar

See table of contents

Publisher(s)
Institut québécois des hautes études internationales

ISSN
0014-2123 (print)
1703-7891 (digital)

Explore this journal

Cite this review
Larramendy, D. (2013). Review of [Conflict Assessment and Peacebuilding
Planning. Toward a Participatory Approach to Human Security, Lisa Schirch,
2013, Boulder (co), Kumarian Press, 229 p.] Études internationales, 44(3),
479–481. https://doi.org/10.7202/1021134ar

https://apropos.erudit.org/en/users/policy-on-use/
https://www.erudit.org/en/
https://www.erudit.org/en/
https://www.erudit.org/en/journals/ei/
https://id.erudit.org/iderudit/1021134ar
https://doi.org/10.7202/1021134ar
https://www.erudit.org/en/journals/ei/2013-v44-n3-ei01057/
https://www.erudit.org/en/journals/ei/


COMPTES RENDUS 479

et que chacune de ses étapes soit mûre-
ment réfléchie. Or il n’est pas rare que 
le lien entre l’évaluation du conflit 
(conflict assessment) que le projet 
doit aider à résoudre et la planifica-
tion du projet en soi manque de clarté. 
En résultent des initiatives tendant à 
s’attaquer plus aux manifestations du 
conflit qu’à ses causes, des efforts ne 
prenant pas en compte les réels besoins 
des populations locales ou encore une 
duplication des efforts dans certains 
domaines. Ainsi, certains projets 
peuvent aviver les tensions entre les 
parties tout en « gaspillant » des res-
sources qui auraient pu être mieux uti-
lisées ailleurs.

Le livre se compose de 13 cha-
pitres. Le premier, une introduction de 
près de 40 pages, présente les princi-
paux concepts utilisés dans les pages 
suivantes et passe en revue les pro-
blèmes les plus fréquents dans l’évalua-
tion de conflit et dans la planification 
de projets de consolidation de la paix.

Le deuxième chapitre expose 
les différentes méthodes de recherche 
– tant quantitatives que qualitatives – 
pouvant être utiles dans la récolte des 
données nécessaires à l’élaboration 
de projets de consolidation de la paix, 
ainsi que leurs limites. Sont aussi abor-
dées les questions de la qualité et de 
la validité des données récoltées, de la 
subjectivité du praticien et de l’impact 
de cette dernière sur le projet.

Après une brève présentation, 
dans le chapitre 3, des bases de ce 
qui doit mener à une bonne autoéva-
luation de la part du praticien, le cha-
pitre 4 expose le cadre d’analyse de 
l’ouvrage. Ce cadre, assez complexe, 
combine trois éléments. Le premier 
est la matrice de questions devant 
permettre d’analyser en profondeur le 
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and Peacebuilding Planning. 
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to Human Security

Lisa Schirch, 2013, Boulder (co), 
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Conflict Assessment and Peacebuilding 
Planning est un ouvrage didactique 
destiné aux praticiens œuvrant dans le 
domaine de la consolidation de la paix, 
qui propose un cadre logique destiné à 
les aider à mieux concevoir, planifier, 
mettre en place et évaluer leurs projets. 
Il s’accompagne d’un site Internet 
(conflict-assessment-and-peacebuil-
ding-planning.org) qui vient compléter 
le livre en mettant à la disposition des 
internautes du matériel d’apprentissage 
et en permettant à ceux-ci de partager 
leurs expériences et leurs idées.

L’auteure de l’ouvrage, Lisa 
Schirch, est professeure à la Eastern 
Mennonite University en Virginie et 
chercheure au Centre pour la justice 
et la consolidation de la paix de cette 
même institution. Elle est égale-
ment la directrice de la Alliance for 
Peacebuilding’s Program on Human 
Security. Au fil des ans, en plus de 
ses recherches (qui ont abouti à des 
dizaines de publications), elle a déve-
loppé une expertise pratique consé-
quente, puisqu’elle a mené des évalua-
tions de conflit et planifié des projets 
de consolidation de la paix dans plus 
de 20 pays, dont l’Afghanistan, l’Irak 
et le Pakistan. 

Con f l i c t  As se s smen t  and 
Peacebuilding Planning part d’un 
double constat, ancré dans les années 
d’expérience de l’auteure : pour qu’un 
projet de consolidation de la paix soit 
efficace, il faut à la fois qu’il vise 
l’amélioration de la sécurité humaine 
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Enfin, le chapitre 11 explique le 
concept de théorie du changement, qui 
se définit comme un plan de change-
ment social – allant de la formulation 
des hypothèses avant la conception d’un 
projet à la définition des objectifs à long 
terme –, alors que le chapitre 12 s’at-
tarde sur la planification de projets de 
consolidation de la paix et que le dernier 
chapitre explore les concepts de contrôle 
en cours de projet (monitoring) et d’éva-
luation post-projet.

Dans Conflict Assessment and 
Peacebuilding Planning, L. Schirch 
réussit à vulgariser des connaissances 
plutôt arides car très techniques et 
truffées de termes complexes qu’il est 
parfois difficile de traduire en français. 
L’ajout d’un glossaire de ces termes en 
début d’ouvrage est d’ailleurs à saluer. Il 
convient aussi de souligner la présence, 
dans chacun des chapitres, de schémas et 
de tableaux récapitulatifs faisant office 
d’aide-mémoire et d’outils pédago-
giques pratiques. Les praticiens appré-
cieront également le matériel classé 
dans les annexes, notamment une liste 
de recommandations à l’intention des 
personnes chargées de coordonner des 
activités de consolidation de la paix ou 
responsables de financer de tels projets. 
Enfin, est à applaudir l’insistance de 
l’auteure, à diverses reprises au fil des 
pages, sur la responsabilité du praticien 
de se demander régulièrement si son 
projet de consolidation de la paix est 
réellement indispensable ou si l’objec-
tif qu’il entend atteindre ne serait pas 
mieux servi en utilisant les ressources 
différemment. 

Deux choses viennent toutefois 
porter ombrage à cet ouvrage. La pre-
mière est la structure du livre qui, au 
lieu de faciliter la compréhension de 
la matière exposée, vient parfois la 

conflit et le projet de consolidation de 
la paix envisagé. Cette matrice est com-
posée des six questions suivantes : Où ? 
Qui ? Pourquoi ? Quoi ? Comment ? 
Quand ? Ces questions doivent per-
mettre d’approfondir la réflexion du 
praticien sur le contexte du conflit, les 
principales parties prenantes au conflit 
et à sa résolution, leurs motivations, 
les facteurs accentuant et restreignant 
le conflit, les sources de pouvoir des 
parties prenantes et l’émergence de 
« fenêtres d’opportunité » dans la réso-
lution du conflit. Le deuxième des trois 
éléments du cadre d’analyse est le cycle 
de conception du projet, qui est décom-
posé en quatre étapes : l’autoévaluation, 
les perspectives d’évaluation du conflit 
(conflict evaluation lenses), la théorie 
du changement (theory of change) et 
la planification du projet en soi. Enfin, 
le troisième et dernier élément est la 
méthode d’analyse swot (Strengths, 
Weaknesses, Opportunities, Threats), 
qui reflète les quatre axes de ques-
tionnement la constituant, à savoir les 
forces, les faiblesses, les opportunités 
et les menaces. 

La combinaison de ces trois 
éléments forme le cadre d’analyse de 
l’ouvrage, qui est exposé dans les cha-
pitres 5 à 10. Chacun de ces chapitres 
est consacré à l’une des six questions 
du premier élément susmentionné et 
la décortique en amenant une série de 
questions basées sur les quatre étapes 
du deuxième élément. Cette série de 
questions cherche à explorer les quatre 
dimensions de l’analyse swot. Chacun 
de ces six chapitres propose de plus 
une analyse à trois niveaux afin que 
le lecteur-praticien puisse l’appliquer 
à virtuellement tout type de projet, du 
plus simple au plus complexe. 
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qui intègrent à la fois la pensée critique 
et l’approche multidisciplinaire. Il sera 
d’une grande utilité non seulement pour 
les étudiants au baccalauréat en déve-
loppement international, mais aussi 
pour ceux en relations internationales, 
en économie ou en sociologie. On y 
explore les divers aspects du déve-
loppement international en lien avec 
plusieurs disciplines telles que l’an-
thropologie, l’économie, l’éducation, 
la géographie, l’histoire, les relations 
internationales, la science politique, la 
sociologie, l’urbanisme et les études 
féministes. Prenant appui sur cette 
dimension multidisciplinaire, le but 
du livre n’est pas seulement d’initier 
le lecteur à cette discipline, mais aussi 
de lui fournir des outils théoriques et 
méthodologiques.

Les contributions, dont les 
auteurs sont majoritairement des 
universitaires canadiens, brossent à 
grands traits les enjeux majeurs du 
développement international. Pour 
mieux guider le lecteur de manière 
pédagogique, chaque chapitre est doté 
de boîtes d’objectifs d’apprentissage, 
de concepts importants, de situations 
critiques et d’actualité. Les lecteurs 
peuvent consulter à la fin de chaque 
contribution les questions critiques, les 
recommandations de lecture, les biblio-
graphies et les liens web associés. En 
outre, de nombreux tableaux, photos, 
cartes et schémas pertinents servent à 
mieux appréhender la matière étudiée, 
tout comme les concepts mis en gras, 
qui sont réunis à la fin du livre dans un 
glossaire.

Les  chapi t res  off rent  une 
approche d’ensemble sur la notion 
de développement international, son 
contexte et ses théories, avec une cohé-
rence thématique entre les différentes 

compliquer. Il est par exemple étrange 
que le chapitre expliquant les tenants et 
les aboutissants de la théorie du chan-
gement arrive en fin de livre, alors 
que l’auteure utilise abondamment le 
concept dans les chapitres précédents. 
La seconde est le sentiment ambivalent 
que pourra ressentir le lecteur en refer-
mant le livre, sentiment découlant du 
paradoxe entre d’un côté l’insistance 
de l’auteure sur le fait que la conso-
lidation de la paix est « politisable » 
et que les peacebuilders doivent être 
conscients de leur statut d’acteurs poli-
tiques à part entière dans les situations 
post-conflits et, de l’autre, le format 
choisi par l’auteure pour présenter ses 
connaissances en la matière, format qui 
– avec ses schémas, ses graphiques et 
ses tableaux – contribue à donner une 
image technocratique et apolitique de 
la consolidation de la paix.
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Cet ouvrage collectif, composé 
de 28 chapitres et réalisé sous la direc-
tion de Paul A. Haslam, Jessica Schafer 
et Pierre  Beaudet, traite en trois 
grandes parties des diverses approches 
théoriques, des principaux acteurs et 
des questions cruciales du développe-
ment international. Destiné à devenir 
un livre de référence, l’ouvrage n’est 
pas facile à recenser, étant donnée la 
diversité thématique des contributions, 


